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Le sucre du sang et la concentration de glycogène du foie, comme celle du cœur et des
muscles varient selon les divers facteurs écologiques de milieu particulièrement chez les poïkilo­
thermes (1, 2).

Dans cet ouvrage nous avons tâché d'obtenir une idée claire sur le degré de concentration
du sucre dans le sang ainsi que celui de la quantité de glycogène dans le foie, le cœur et les muscles
de différentes espèces de poissons de la Mer Adriatique.

lvléthodes et techniqtte expérimentale.

Les poissons pêchés au cours du mois de juillet dans la baie de Rovinj ont été traités
tout de suite après la pêche ou 24 heures au plus tard. Jusqu'à ce traitement ils ont été gardés
dans des bassins remplis d'eau de mer courante, dans des aquariums de l'Institut de biologie
maritime à Rovinj.

La température de l'aquarium s'élevait de 21°8 à 24°2. La température de l'eau de mer
dans la baie de Rovinj au cours du mois de juillet variait entre 20°4 et 24°3' La salinité s'élevait
de 35,79 à 37,74 p. 1000.

Le sucre du sang a été déterminé par la méthode Hagedorn - Jensen (3) et le glycogène
par la microméthode de Brand (4) qui, en réalité, n'est que la micromodification de la méthode
de Plüger. Le sang a été prélevé lors de la décapitation des animaux. Le cœur, une partie du foie
et des muscles (0,5 g environ) ont été prélevés aussitôt après décapitation. Du moment de la
décapitation des animaux jusqu'au moment où ce tissu fut placé dans une éprouvette contenant
60 p. 100 de KOH placée dans une cuvette avec de l'eau bouillante, il ne s'est pas écoulé plus
de 30 secondes. .

Les tissus ont été gardés durant deux minutes dans la cuvette puis pesés, l'éprouvette
comprise. L'hydrolyse a été poursuivie ensuite dans la même solution de KOH durant 30 min.
Après l'hydrolyse, le glycogène a été séparé par sédimentation alternative à l'aide d'alcool pur
et par centrifugation. Le glycogène a été hydrolysé dans du Hel à 4 p. 100 et le glucose a été
dosé par la méthode de Hagedorn - Jensen. Les résultats ont été exprimés en grammes par
rapport à 100 grammes de tissu frais.

Ordinairement il n'y avait que des traces de nourriture dans l'appareil digestif des pois­
sons décapités.
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RéJultats et discussion.

Les résultats de cette expérience sont présentés dans le tableau 1. On peut voir, d'après
les résultats obtenus, que la concentration de glucose dans le sang, chez les différentes espèces,
ainsi que chez les individus d'une même espèce, varie dans des limites assez larges. Dans son
travail AGmE (2) a observé le même phénomène chez le Vipera aspis. Les variations limitées des
erreurs de valeur moyenne permettent de faire certaines constatations. De cette manière les plus
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TABLEAU l

hautes concentrations du glucose du sang ont été observées chez les Scorpaena scroja L.
(0,171 g/100) et les plus basses chez le Uratl0ScoPUs scaber L. (0,077 g/1OO). Le contenu de gly­
cogène dans le foie varie entre 0,629 g/1OO (Crenilabrtts pavo C.V.) et 1,773 g/1OO (Scorpaena
porctts L.). La concentration de glycogène dans le cœur est en moyenne, la plus haute chez le
UranoscopttS scaber L. (0,837 g/1OO) et la plus basse chez CreJ1ilabrtls pavo L. (0,145 g /100). Les
quantités de glycogène dans le cœur chez les poissons étudiés dans la Mer Adriatique, quantités
ici, sont en moyenne, plus basses que chez certaines espèces, indiquées par G. CORDIER (5). Ces
différences peuvent être attribuées surtout aux différentes conditions écologiques d'habitat.

C'est le glycogène dans les muscles qui présente les plus basses quantités allant de
0,025 g/1OO (Scorpaena scroja L.) à 0,2°4 g/100 (SryIIÙIJJl stellare GTHR.).

Conc!usioJ?S.

La concentration de sucre dans le sang et la teneur en glycogène du foie, du cœur et des
muscles de différentes espèces de poissons de la Mer Adriatique varient dans des limites assez
vastes. On a noté le plus bas degré de concentration de glucose dans le sang chez l'UranoscopttS
scaber L. et le plus haut degré chez le Scorpaena scroja L. Cette différence dans la glycémie entre
ces deux espèces si proches telles que 5corpaena porcus L. et 5corpaena scroja L. est très intéres­
sante. Cependant la concentration de glycogène dans le foie, le cœur et les muscles de ces deux
espèces est presque équivalente. L'Uranoscopus scaber L. possède la plus haute concentration de
glycogène dans le cœur, mais en même temps la concentration de glucose dans son sang est la
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plus basse. Le Sryllit/JJI stellare a la plus haute concentration de glycogène dans les muscles, et
aussi une très haute concentration de glycogène dans le cœur.

On peut dire qu'en général, parmi les espèces de poissons étudiés dans le nord de la Mer
Adriatique, la concentration de sucre dans le sang et la quantité de glycogène dans le foie, le
cœur et les muscles sont relativement assez élevées avec, cependant, les habituelles variations
individuelles. Cela pourrait être attribué à l'écologie des espèces de poissons étudiés.

Section de plijsiologie de l'Institttf de biologie de l'Université de Sarajevo
et de l'Institut de biologie maritime à Rovinj Yougoslavie.
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